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REDAKSJONELT 
  

Dette nummeret av Fransklæreren har igjen et meget variert og spennende innhold. Bladet innehol-

der flere artikler fra medlemmer og det er en gledelig utvikling.  Her kan vi lese om både den store 

norske matematikeren Niels Henrik Abel og en fransk-canadisk forfatter Gaëtan Soucy. I tillegg har 

vi referater fra et seminar i Otta arrangert av foreningen vår. Vi har også et innlegg skrevet av Pierre 

om òEkstra poengò til fremmedspr¬k i videreg¬ende skole som bygger p¬ Stortingsmelding nr. 23, 

et dokument vi anbefaler alle om å lese. Den er faktisk spennende! Litt uvanlig for en Stortingsmel-

ding. Her kan du få nettadressene: 

St.meld. 23, òSpr¬k bygger broerò: http://www.regjeringen.no/nb/dep/kd/dok/regpubl/stmeld/2007-

2008/stmeld-nr-23-2007-2008-.html?id=512449 

Forskriften: http://www.regjeringen.no/nb/dep/kd/dok/hoeringer/hoeringsdok/2008/horing--forslag-

om-endringer-i-forskrift.html?id=518656 

Om linkene virker lange, kan du heller gå til KD sine sider å søke etter der; det er nesten lettere... 

 

Foreningen arrangerer en ny òstageò i Stavern i oktober. Mer ¬ lese om det inni bladet. Meld deg p¬!  

Referat fra Qu®bec og òle congr¯s mondial de la FIPFò har vi ogs¬.  

Og du vil finne mye mer å lese! Så du får ha det bra med bladet. 

 
ééééé 

  

Les langues romanes dans leur ensemble sont parlées par environ 700 millions de personnes dans le 

monde. Ce chiffre nôest bien s¾r quôapproximatif mais donne une id®e de lôimportance que le 

òmonde latinò repr®sente. Cela montre que les langues romanes ne sont pas n®gligeables et quôelles 

ont encore un bon avenir comme langues internationales. Cela devrait aussi nous motiver tous pour 

mieux collaborer entre nous et voir sôil nôy a pas moyen ¨ unir nos forces.  

Il est dôailleurs symptomatique que nous soyons de plus en plus pr®occup®s par les chiffres et la 

taille que représente chaque langue depuis que la mondialisation domine nos esprits...  

 

André 
 
ðððððððððððððððððððððððððððððððððððððððððððð 
 

Convocation pour l'assemblée générale 2009 de l'ANEF 

Innkaling til FLFs generalforsamling 2009 
 

 

L'assemblée générale aura lieu le jeudi 5 janvier ¨ la cantine du 12e ®tage de HF-bygg, Blindern 

(Oslo), apr¯s la Journ®e p®dagogique universitaire 2009.  

 

Generalforsamling vil finne sted torsdag den 5. januar 09 på 13. etasje, HF-Bygg, Blindern 

(kantine), etter Faglig-pedagogisk dag 2009.  

 

Nærmere tidspunkt vil bli annonsert senere. 

 

La salle et l'heure exacte seront précisées ultérieurement sur le site et par courriel à tous les 

membres (dont nous avons l'adresse courriel à jour). 

N'oubliez pas de nous signaler si vous avez changé d'adresse courriel récemment !  
 

Styret 
 

 
 

 

EDITO 
________________________________ 
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Le s®minaire dôavril ¨ Otta 
 

FLF i samarbeid med Utdanningsforbundet har organisert et seminar 
den 11. og 12. april på Otta.  

 
 

 
 

 

Quelques activités pratiques: 

 

 

L'un (des élèves) explique ce qu'il y a sur une  

photo.  

L'autre (élève) prend des notes et fait un dessin. 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
"Deux excellentes intervenantes: 

Stéphanie Perraud et Florence 

Mandelik, par ailleurs assistantes 

de langue à Hamar et à Oslo." 

 
 
 
 
 

 

Séminaire 
_______________________________ 
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"Les jeux de r¹le, c'est 

amusant!" 

"Jean-Pierre Raveneau a 

invité (entre 21H30 et 

22H30) ¨ une  

conversation sur des thèmes 

d'actualité française". 

 

"Et les participants ont trou-

vé cet entretien fort  

intéressant et le cadre très 

sympathique" 

 

Séminaire 
________________________________ 
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Niels Henrik Abel 
ðððððððð 

Les hommes scientifiques à l´étranger: Niels Henrik Abel 
Quelques ®tapes dôune courte vie 
 

Knut Tornaas 
 

Abel est né le 5 août 1802, trois mois plus tôt que 

pr®vu. Apr¯s lôaccouchement il a ®t® lav® dans du 

vin rouge et mis sur des couvertures de coton 

pour qu´on puisse garder la petite étincelle de sa 

vie, écrit Arild Stubhaug dans sa biographie sur le 

mathématicien le plus célèbre en Norvège. 

Le père avait fait des études à Copenhague. Il 

était prêtre, marié avec la fille d´un armateur, 

l´homme le plus riche de Risør. Or la richesse 

disparaissant avec les guerres de Napoléon, les 

parents n´étaient plus très heureux. Ils aimaient le 

bon vin et buvaient beaucoup trop.  

 

Deux fois le père Abel fut élu parlementaire à 

lËAssembl®e Nationale. Il louait lô²nd®pendance 

de la Norvège. Le père mourut en 1820 pendant 

que le fils est élève au lycée de Christiania. M. 

Holmboe, son professeur, avait découvert 

lôaptitude du jeune lyc®en pour les maths. Il 

l´inspira à poursuivre ses études. En 1821, le 

jeune Abel, alors étudiant, avait des 

connaissances en maths plus grandes qu´aucune 

autre personne en Norvège. 

  

Il avait commencé alors son premier grand 

travail: sa thèse sur les équations au 5e degr®... 

Mais le jeune Abel est sans grandes ressources et 

possibilit® dôobtenir un poste universitaire. Il 

souhaitait pouvoir aller à l´étranger pour 

approfondir et développer son travail, et discuter 

avec les plus grands savants de son temps. 

Son grand objectif est de publier sa thèse à 

l´Académie des Sciences à Paris pour 

impressionner les hommes politiques en Norvège 

et ainsi obtenir une bourse ... Pour ce jeune  

homme pauvre bien que doué, il fallut patienter...  

Il reste quatre ans encore à l´Université d`Oslo et 

publie quelques articles. Par ses propres  moyens, 

il réussit à publier sa thèse: six petites pages si 

serrées, si réduites, si compactes que  la thèse 

était pratiquement incompréhensible. 

 

Il obtient enfin une bourse ¨ lôautomne 1825 ¨ la 

condition d´aller à Paris, qui était à cette époque 

la métropole des mathématiciens. Arrivé à 

Copenhague, il change de destination et suit trois 

compatriotes dans leurs recherches 

minéralogiques en Bavière car il n´aimait pas être 

seul... Il va à Berlin où il rencontre un ingénieur, 

un fervent de mathématiques, M. Crelle. Abel 

reste quatre mois à Berlin et monsieur Crelle a 

l´inspiration et le courage de publier un magazine 

pour les mathématiques où Abel publie ses 

articles: 

« Le journal pour les mathématiques 

fondamentales et appliquées », devient un succès. 

Génie précoce, il arrive à lier algèbre, géométrie 

et analyse, il dévoile ainsi une capacité colossale 

et toute lôenvergure de ses recherches, selon 

Stubhaug.    

 

Il arrive enfin à Paris après 10 mois de voyage en 

Allemagne et en Italie. Il prépare sa thèse, finit 

ses recherches en octobre 1826 et attend 

patiemment une réaction. Il aura ensuite une 

grande déception: il n´y a aucune réaction à son 

travail. Il en conclut que sa thèse a été perdue ou 

oubliée dans un tiroir par M. Cauchy, un des 

mathématiciens à Paris.  

 

Le ministre en Norvège pense que sa visite a été 

un échec car il n´a rien publié. Il ne lui restait 

alors plus quôun an et demi ¨ vivre car d®j¨ il 

tousse à cause de la fièvre typhoïde. Pendant que 

Crelle travaille pour lui trouver un poste en 

Allemagne, il va à l´usine sidérurgique de 

Froland où sa fiancée travaille comme 

gouvernante. A lôautomne, il obtient un poste ¨ 

l´université de Christiania. Pendant ce dernier été 

il arrive à charmer tout le monde dans les salons 

spacieux du manoir. Il se sent « parmi les 

anges ». Il tente de réécrire sa thèse mais la 

maladie le ronge. Il a pitié de sa fiancée et 

demande à son ami B.M. Keilhau de prendre soin 

de mademoiselle Kemp. Il restera au lit 12 

semaines avant de sô®teindre. 

 

Il meurt le 6 avril 1829 sans avoir su ce qui se 
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Niels Henrik Abel 
ðððððððð 

passera deux jours plus tard: une lettre de Berlin 

arrive lui promettant un poste à l´université de 

Berlin, et une lettre de Paris confirmera par la 

suite que sa thèse a bien été retrouvée.  

 

Dans son livre sur les hommes scientifiques 

norvégiens en France, M. Torleiv Kronen ajoute 

que sa thèse écrite à Paris n´est entièrement 

retrouvée qu´en 1955, plus de 129 ans après sa 

préparation! Le mathématicien Jacobi avait 

compris l´originalité de l´oeuvre.  

L´Académie des Sciences, sur l´initiative de 

Legendre, récompense Abel avec un Grand Prix 

en 1830 et 3000 francs. Cauchy est d´accord pour 

imprimer la thèse de 90 pages. Mais arrive alors 

la Révolution de Juillet en 1830 et il s´enfuit à 

l´étranger car il refuse de jurer fidélité au 

nouveau roi! 

Le secrétaire de l´Académie meurt et la thèse 

n´est pas imprimée. Des articles critiques seront 

publiés contre l´Académie et contre l´Etat 

norvégien pour sa passivité envers le jeune Abel.  

Le nouveau professeur de mathématiques M. 

Libri, un Italien, s´approprie la thèse d´Abel 

parmi d´autres livres et oeuvres recherchés. M. 

Libri s´enfuit ensuite vers l´Angleterre. Il est 

condamné à 10 ans de prison. Dans une vente 

publique en 1850 à Londres, les deux derniers 

articles du Norvégien seront retrouvés. 

Quant à la thèse de Paris elle reste toujours 

introuvable! La thèse semble enfin être 

découverte en 1870, par le mathématicien 

Raspail, qui a sévèrement critiqué l´Académie 

des Sciences, cependant il prend M. Abel pour un 

Suédois! En 1952 un professeur norvégien, M. 

Brun est allé en Italie pour rechercher la thèse à 

Florence, ville natale de M. Libri où il y est 

enterr®. Il va sôav®rer quôil avait fait une copie de 

la th¯se dôAbel. 

Et la voilà enfin retrouvée! La plupart des pages 

du moins en tout cas, le reste sera retrouvé  

en 1955. 

 

 

Sources: 

Torleiv Kronen: Utover grensene. Norske viten-

skapsmenn i Frankrike 1150-1940. Aventura 

1985. 

Arild Stubhaug: Et foranskutt lyn, Niels Henrik 

Abel og hans tid, Aschehoug, Oslo 2004 

 

Epilogue:  

Juste avant Noël 2007, le 6 décembre, le 

manuscrit est transporté de l´Institut suédois 

Mittag ï Leffler à la Bibliothèque Nationale 

dôOslo, le manuscrit original est de 77 pages. Le 

document est payé par un industriel norvégien M. 

Alf Bjørseth de Scatec, l´homme qui a créé REC, 

la Société travaillant sur l´Energie Renouvelable. 

La thèse d´Abel est une pièce unique et a une 

grande importance historique. Elle est déposée là 

où il convient. Elle fait partie de la mémoire de la 

nation. 
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Henrik Wergeland, Prière au printemps (1845) 
 

 
Oh printemps! Printemps! Sauve-moi!    

Personne ne tôa aim® plus tendrement que moi. 

 

Ta premi¯re verdure me vaut plus quôune ®meraude. 

Jôappelle tes an®mones le joyau de lôann®e, 

Tout en sachant que les roses viendront. 

 

Souvent, fougueuses, elles cherchaient ¨ môenlacer. 

Cô®tait comme dô°tre aim® de princesses. 

Mais jôai fui : lôan®mone, la fille du printemps, 

 avait ma foi. 

 

Oh ! témoigne donc, anémone, devant qui, fougueux, je me 

suis mis à genou ! 

Témoignez, dent-de-lion et pâquerette méprisés, 

Que je vous ai estim®s plus que lôor, puisque vous °tes 

 les enfants du printemps ! 

 

T®moigne, hirondelle, que je tôai fait un festin comme pour le retour de lôenfant prodigue, car tu ®tais 

le messager du printemps. 

 

Cherche le seigneur de ces nuages et prie quôils ne laissent plus tomber sur ma poitrine 

Leurs aiguilles des froides ouvertures bleues. 

 

T®moigne, vieil arbre, toi que jôai ador® comme une divinit®, 

Et dont, chaque printemps, jôai compt® les bourgeons plus ardemment que les perles ! 

 

T®moigne, toi que jôai si souvent enlac® 

Avec le respect dôun arri¯re-petit-fils pour son bisaïeul. 

Ah oui ! combien de fois nôai-je souhaité être un jeune sycomore 

De ta racine immortelle et mêler ma couronne de feuillages à la tienne ! 

 

Oui, vieillard, témoigne pour moi ! Tu seras cru. 

Nôes-tu pas vénérable comme un patriarche ? 

Prie pour moi, je verserai du vin sur tes racines 

Et guérirai tes cicatrices par des baisers. 

 

Ta couronne doit être déjà dans son vert clair le plus beau, 

Dehors, tes feuillages bruissent déjà. 

 

Oh printemps ! Le vieillard, malgré sa voix rauque, supplie pour moi, 

Il tend ses bras vers le ciel, et les anémones, 

Tes enfants aux yeux bleus, se mettent à genoux et prient que tu 

Me sauves ï moi, qui tôaime si tendrement. 

 
Traduction : Rolf Tobiassen 

 

Henrik Wergeland 
ðððððððð 
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Quelques vers de Jean de La Fontaine passés en proverbe 
 

 

Tout flatteur vit aux dépens de celui qui l'écoute. (Le Corbeau et le Renard, l, 2) 

La raison du plus fort est toujours la meilleure. (Le Loup et lôAgneau, l, 10) 

Si ce n'est toi, c'est donc ton frère. (Le Loup et lôAgneau, l, 10) 

Plutôt souffrir que mourir, c'est la devise des hommes. (La Mort et le Bûcheron, l, 16) 

Je plie et ne romps pas. (Le Chêne et le Roseau, l, 22) 

Il faut autant qu'on peut obliger tout le monde: On a souvent besoin d'un plus petit que soi. (Le 

Lion et le Rat, II, 11) 

Est bien fou du cerveau qui prétend contenter tout le monde et son père. (Le Meunier, son Fils et 

lôĄne, III, 1) 

La méfiance est mère de la sûreté. (Le Chat et un vieux Rat, III, 18) 

Petit poisson deviendra grand. (Le Petit Poisson et le Pêcheur, V, 3) 

Un tiens vaut, ce dit-on, mieux que deux tu l'auras. (Le Petit Poisson et le Pêcheur, V, 3) 

Le travail est un trésor. (Le Laboureur et ses Enfants, V, 9) 

Rien ne sert de courir ; il faut partir à point. (Le Lièvre et la Tortue, VI, 10) 

Aide-toi, le Ciel t'aidera. (Le Chartier embourbé, VI, 18) 

Selon que vous serez puissant ou misérable, les jugements de cour vous rendront blanc ou noir. 

(Les Animaux malades de la peste, VII, 1) 

Tel est pris qui croyait prendre. (Le Rat et l'Huître, VIII, 9) 

Que de tout inconnu le sage se méfie. (Le Renard, le Loup et le Cheval) 

Les délicats sont malheureux : rien ne sauroit les satisfaire. (Contre Ceux Qui On Le Goût 

Difficile, II, 1) 

 

 

Les fables de La Fontaine occupent une grande place dans la culture française. Une majorité des 

fran­ais adultes ont re­u une certaine ®ducation morale en lisant ¨ lô®cole des fables telles que le 

Corbeau et le Renard ou la Cigale et la Fourmi. 

 

 

André 

(Source: Wikipedia) 

 

La Fontaine 
ðððððððð 


